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DES FORMES TRADITIONNELLES AUX FORMES MODERNES DE 
COMMUNICATION SOCIALE DANS LA C  : 
EFFETS SUR LE PROCESSUS DU DEVELOPPEMENT LOCAL 
AGBANDJI, Lucien 1-2-3; AZALOU TINGBE, Albert 1-2-3 ; DJOTO SEHIZOUN, L. Antoine 
1-2-3; BOSSOU, Jean Ludie 2-3; NOUHOUAYI, Albert 3 

1 Ecole Doctorale Pluridisciplinaire de la FLASH/ UAC.                   
2 Département de Sociologie et Anthropologie/ FLASH -Calavi. 
3 -Calavi (UAC)  

Résumé :  

Cette recherche est un résumé de la trajectoire des processus de communication locale inter-
acteurs et ses effets sur le développement local dans le contexte actuel de la gouvernance de la 

ndie relative à la question, cette recherche  apporte de 
nouvelles informations des modes de gestion des gouvernants locaux en décentralisation dans 

-t-elle dans la communication locale 
dans le contexte actuel de la décentralisation  

Mots clés : Formes traditionnelles de communication sociale, Formes modernes de 
communication sociale, Représentations sociales, Développement local, Abomey 

Introduction  

bénéficier de celle-
milieu.  

La « communication locale 
contenu nécessairement positif  donné à ces valeurs endogènes ou même traditionnelles et sur 
un processus de rapprochement des valeurs en usage avec celles affichées. 

La participation des citoyens à la gestion des affaires publiques ne saurait être effective sans 

développement qui justifie le rapprochement des communautés locales de la gestion de leur 
localité ne peut être réel sans une communication adéquate. 

Or depuis 2003, la fin de la première expérience du centralisme démocratique au Bénin, les 
tralisation  

dont les facteurs les plus explicatifs sont à rechercher tant dans les textes de loi que dans 
le mode de gestion par des élus locaux. La question paraît impérieuse et fait appel à des 

une historicité à nulle pareille.  
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laisse un écart opérationnel entre la gouvernance et la participation communautaire qui devrait 
se fonder sur un dialogue permanent et une consultation élargie à tous les acteurs.  

l 

traditionnels  de communication sociale adéquate et un processus de développement local à 
Abomey qui végète dans un style communicationnel inadaptable aux réalités socioculturelles.  

I- Problématique de recherche 

La communication sociale est : 

 « une approche de communication privilégiée, personnalisée où des 
individus ou groupes d'individus sont en interaction pour trouver la solution 
la plus adaptée aux problèmes en cause. Cette approche de proximité 
diffère des autres en ce sens qu'elle développe de la relation de confiance 
l'accélération vers les résultats attendus. Elle renforce davantage le 
processus de changement de comportement » (Yémadjè, 2007). 

Autrement di
comportements des destinataires ou récepteurs, et ceci grâce à une politique y relative. 

communiqu
adhérer. Les élus locaux amèneront ainsi les citoyens à se considérer comme des principaux 
acteurs du développement de leur localité. 

Aussi, la politique de communication mise en place pour parvenir au développement au 
niveau local doit- -à-dire que pour la détermination des 
actions à mener au niveau de la Commune, il sera pris en compte aussi bien les opinions des 
autorités communales que celles de la communauté sans toutefois mettre en marge les 
dignitaires. Dans ce cas, les administrés de concert avec les autorités communales 
identifieront les besoins de la localité, les stratégies, et les voies et moyens pour la satisfaction 
desdits besoins. Selon Cathelat et Ebguy (1993), la communication sociale vise trois buts : 

- « Informer sur des problèmes sociaux, afin de faire prendre conscience, de 
redonner du pouvoir aux individus ;  

- Transmettre des valeurs pour renforcer des réseaux de solidarité ; et,  

- Modifier des idées ou des comportements à risque pour les personnes ou 
la collectivité ». 

de présenter à la popul
 

Ce but favorise le renseignement des citoyens sur les décisions du conseil communal. De 
même, les autorités doivent prendre en compte les propositions faites par les populations en 
vue de la résolution des problèmes. 
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En effet, les lois de la décentralisation obligent les autorités locales à, non seulement, 
informer les citoyens, mais bien le faire. Normalement, toutes les décisions du conseil 
co

-029 du 15 janvier 1999 
rticle 34 de la même 

loi précise que : « Toute personne a le droit de consulter sur place le procès-verbal et/ou le 

prendre copie à ses frais égitimé dans cette Commune car le 

couloir du local de la mairie. 

De même, la communication sociale permet aux communicateurs (ici élus locaux) de 
redonner du pouvoir aux individus par la sensibilisation. Réellement, la communication 

développement de leur propre localité. Ceci est une arme pour rendre, chaque individu ou 
citoyen responsable dans le devenir de la commune. 

animations sur les différents aspects de la vie municipale ; les journées portes ouvertes qui 

mairie ; les conférences de presse qui permettent de toucher un nombre encore plus important 
de la population par le biais des mass-médias. 

Quant au deuxième but de la communication sociale, il favorise aux populations la prise de 
conscience de la nécessité 
de vie. 

 

Par ailleurs, la communication sociale a comme but la promotion de la démocratie à la base. 
En réalité, la démocratie se synthétise avec le corpus invoqué par Abraham Lincoln (1809-
1865) et qui se résume au : « le gouvernement du peuple par le peuple et pour le peuple ».  

pliquer dans la 
gouvernance de sa localité. Eu égard à cette dynamique, Balle (1987), dans son livre « Et si la 

» a écrit que : «  représente tout simplement 
». Aussi, a-t-il souligné, « 

 ». Comment concevoir par exemple que les 

 ?  

2. Démarche méthodologique 

méthodologique qui comp

échantillon regroupe des élus locaux, des administrés communaux, des chefs coutumiers et 
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traditio
développement. 

Cette recherche a duré quatre-vingt (90) jours séquencée en six (6) phases dont cinq (5) jours 
, les guides 

sont les notables, les jeunes et les femmes.   

3. CANAUX DE COMMUNICATION SOCIALE 

Cette partie met en exergue les canaux traditionnels de communication dans la cité royale 
 

3.1. Aperçu sur des canaux de communication et effets sur le développement local à 
Abomey. 

 A ce niveau, il sera abordé les représentations sociales  traditionnelles des formes de 
communication à Abomey et leurs potentiels effets sur le développement local à travers un 

 

possèdent de divers moyens de communication pour faire passer un message. Ces méthodes 

traditionnelles, on peut citer :  

3.1.1. Oralité  

Elle comprend plusieurs variétés de style. Dans cette escarcelle, il peut être cité : 

- Les expressions lyr  style de parole ou parabole (récits 
allégoriques, propos illusionnistes), les devinettes, les wologuèdè (agents de renseignements),  
les contes, les historiettes ou les blagues (alissa10 ;  souvent racontées au clair de lune) et les 

du Roi et de ses exploits). 

3.1.2. Signe ou geste  

Il comporte tous les mouvements  et instruments qui produisent des sons incitant aux 
mouv -
qui fait jouer à sa poitrine le rôle de tam- Akon houn" (Tam-tam de la 
poitrine) en langue "Fon". Dans cette catégorie de canal, il faut citer les mimiques qui sont de 
véritables petits mouvements de la langue, de la tête, des doigts, du pied ou très souvent des 
yeux. Ce système de communication très développé à Abomey favorise rapidement 

  turel sans que 
 ; car, ces signes viennent contrarier la plupart du temps la 

parole. Ce système est abondamment utilisé dans les cercles de divinités ou des réunions de 
 

                                                 
10 Ce mot qui veut dire blague est issu de la langue Fon
famille du quartier, de généalogie. 
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Par ailleurs, il faut préciser que la danse est pratiquée de manière solitaire, en duo ou parfois 

communauté. Les chants, les danses accompagnent presque tous les moments de la vie 
(naissance, baptême, mariage, rites, intronisation des chefs et rois, guerre, amour, mort). 
Réellement, il ne peut être occulté dans le cas de la mort le rythme "Zinli
culturelle Adja-Tado, chez les Fon. 

3.1.3. Réunion 

Elle est un moment 

de clans, de religions, de confréries ou de la dynastie royale. Et, elle favorise la 
compréh

unilatérale des décisions prises en famille ; et ceci, selon la tradition dans la Commune. 

3.1.4. Symbole ou image  

Ce type de canal de communication sociale permet, surtout dans une ville historique, à 

sans parole, le respect mutuel et 
symboles ou les images se ramènent aux styles vestimentaires, aux bas-reliefs, aux tissages, 
aux sculptures, aux dessins, aux graffitis et à la tannerie etc dans la commune.   

3.1.5. Communion  

Elle s
Dieux ou des forces extra-terrestres, de religions (temples, cultes et mosquée) et surtout de 
rites. La communion se rapporte à la divination (Fa)11, aux prières et aux libations sans ou 

ffrandes (boissons et/ou de 
nourritures) aux parents défunts et aux divinités en vue de solliciter leur protection, leur 
clémence leur  bénédiction ou de leur adresser les remerciements. 

Tous ces canaux traditionnels qui font une partie intégrante des valeurs endogènes de la 

Roi du " .  

3.2. Vecteurs modernes de communication sociale d  

Ici il est question des vecteurs modernes de communication sociale. Ce sont, entre autres, la 
communication de masse et la communication de proximité. 

3.2.1.  Communication de masse 

La communication de masse s'adresse à un public vaste et indifférencié. Destinée à informer, 
à sensibiliser ou à développer la communication interactive, elle fait appel aux moyens de 

                                                 
11 Danxomè pour prédire. La famille 
dépositaire est Djissa qui est contrôlée par Guèdègbé au temps de la royauté. 
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communication de masse mobilisables à l'échelle nationale, régionale et locale: radio, 
télévision, presse écrite, etc. 

Ce type de communication est surtout utilisé pour répondre à des objectifs d'information 
générale destinée au grand public par l'organisation de campagnes de sensibilisation aux 
enjeux de développement, ou encore pour véhiculer des idées, techniques ou services 
nouveaux. Elle permet, entre autres, de valoriser les expériences réussies en matière de 
décentralisation ou de gouvernance locale. 

La communication de masse n'entre pas à proprement parler dans le cycle de l'approche 
participative en tant que telle. Mais, elle peut y contribuer indirectement en encourageant par 
exemple la mobilisation des populations sur des thèmes majeurs de la gestion des ressources 

communal, etc. Elle facilite l'échange des informations et le partage des expériences entre 
villages et offre une possibilité d'expression et de débat à l'ensemble des protagonistes 
concernés. 

On peut donc dire que les moyens de communication de masse accompagnent le cycle de 

capacité de diffusion rapide de l'information et de mobilisation effective de la population sur 
les principaux enjeux de la gestion de la commune. 

Toutefois, l'utilisation des moyens de communication de masse implique la conclusion 
d'accords de collaboration avec les médias publics, privés ou associatifs aux niveaux national, 
régional et local. «  charges 

 » ont affirmé au cours des 

en charge de la communication). 

3.2.2. Communication de proximité (ou communication de groupe ou communication 
interpersonnelle) 

La communication de proximité répond bien aux besoins des diverses phases et étapes du 
cycle de l'approche participative en ce sens qu'elle est utilisée à l'échelle des villages ou au 
niveau du terroir. 

Elle a pour objet d'accompagner et de renforcer chacune des étapes et des phases de la 
démarche à travers un certain nombre d'outils d'information, d'analyse, de dialogue, de 
formation, de gestion ou de suivi. 

Ces outils et méthodes sont généralement utilisés par les agents ayant une fonction d'appui, 
d'animation ou d'encadrement des communautés villageoises: agents forestiers, vulgarisateurs, 
enseignants, animateurs d'ONG ou de projets, responsables de groupements ou d'associations. 
Il s'agit essentiellement de supports audio-scripta-visuels que sont : flanellographe et diapo-
langage, boîtes à images, diaporamas ou films fixes, cassettes audio, album de photo 
villageois, vidéo, carte du village, dossiers techniques multimédia de vulgarisation. 

l'approche participative, selon qu'il s'agit de promouvoir un dialogue, de faciliter une analyse, 
de permettre l'acquisition d'un savoir ou d'une technique, d'évaluer les actions entreprises. Ces 
outils sont sophistiqués et plus ou moins coûteux. Leur choix et leur efficacité dépendent de 
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l'environnement économique, technique et socioculturel dans lequel ils sont employés, ainsi 
que des aptitudes et des qualités d'animation des encadreurs et animateurs qui les utilisent. 

L'exploitation de ces supports sera d'autant plus efficace que certains auraient été produits 
localement, en interaction avec les communautés villageoises, les associations et ONG et que 
les techniciens, les vulgarisateurs et les animateurs auraient été formés à leur utilisation sur le 
terrain. 

3.3. représentations sociales des formes traditionnelles de communication à Abomey 

itionnelles pour 
faire passer leurs messages. Ces représentations sociales endogènes constituent un cadre de 

Pour Moscovici (1986)      «les représentations ont des spécificités individuelles mais 
également un noyau partagé par la plupart des esprits humains 

  
des phénomènes sociaux « issus et hérités de la société 

groupes étudiés dans leur dynamisme culturel, leur élaboration et de leurs évolutions comme 
tout élément de la cultu

 des systèmes 

conduites et les communications sociales du peuple 

un savoir pratique. Cette dimension est déterminante dans la mesure où le processus de 
f
dans un champ social donné.         

A Abomey, les représentations sont des formes de connaissances pratiques qui se construisent 
à partir de la pratique en interacti
construisent et le définissent. Elles sont donc « des interprétations de la réalité et des 
phénomènes complexes qui ont un sens pour les acteurs sociaux 
vient en renfort en affirmant que « les représentations sociales  produisent des catégories 

 ».  

rapports  avec le monde social ». De toutes ces explications, il convient de retenir que la 
représentation sociale est, avec son objet, dans un rapport de symbolisations. 

constitu

e important joué par 
les représentations sociales dans le processus du développement de la ville historique 

 

Les acteurs sociaux étant au centre du processus du développement de la cité historique cela 
laisse perplexe sur les conditions sociales et les rapports sociaux tous ancrés dans le jeu de la 
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Tosso Gbaguidi XIII à 
dépeindre avec véhémence que « 
décentralisation nt que dans leurs têtes les élections »  au cours du journal télévisé 

 ce mode de 
connaissance socio-centrique soit au service des besoins, des désirs, des intérêts du groupe ». 
Le contraire de ces deux allégations sera subséquemment au service de la commune 

de 
 

Conclusion  

La communication est consubstantielle à la vie. C'est-à-
développement. La communication sociale repose pour ainsi dire, sur le présupposé de 

teur essentiel de 

administrés et ceci par le biais de de la communication sociale. 

est constaté un écart opérationnel préjudiciable entre la gouvernance et la participation 
communautai  
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